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poussent rapidement et qu'en pea d'annees ils peuvent fournir one quan-
lite de gutta d'excellente qualite. 

Ces etudes seront continuees, et j'aurai 1'occasion de vous faire connaitre 
les nouveaux resultats obtenus. 

CALAPPA ZURCHERI, CRABE NOUVEAU DES TERRAINS MIOCINES DE PANAMA, 

PAR M. E.—L. BOUVIER. 

Les Calappes des periodes eocenes et miocenes sont restees jusqu'ici d'une 
rarete extreme; les seuls restes 69cenes qu'on en possede se reduisent , a ma 
connaissance, aux debris d'une pince provenant des tufs tertiaires du Val 
Cuippio, dans leVicentin. Decrite et tiguree par Bittner (1', sans nom specifi-
que, cette pince ressemble beaucoup a celle des Calappes actuelles, et l'on 
pent supposer qu'elle appartenait a un animal pen different de ces derniers. 
La carapace que nous allons decrire, et qui provient des terrains miocenes 
inferieurs de Panama, fournit un argument precieux a l'appui de cette 
hypothese; elle presente tons les traits essentiels du genre Calappa et 
permet d'etablir que ces Crabes oxystomes n'ont pas subi de modifications  biers 
sensibles depuis le abut de Fere tertiaire. Elle est parfaitement conservee et 
tons ses details SOD! fort apparents; mais ii lui inanque la region rostrale, 
qui est totalement enlevee jusqu'aux orbites. 

La Calappe de Panama est depourvue de dents et de saillies sur so.n bord 
posterieur, an voisinage de la ligne mediane; en cela elle differe de la Ca-
lappa granulata de nos cotes et ressemble a la plupart des formes munies 
de grands clypeus lateraux, y compris la C. squamosa Dish. de la Guade-
loupe et des Iles du Cap Vert. Ses bords lateraux sont fort distinct; des 
boucliers et, au lieu de s'ecarter graduellement d'avant en arriere comnie 
dans presque toutes les Calappes actuelles, se rapprochent sensibiement 
l'un de l'autre au voisinage des boucliers. Grace a cette disposition , le 
diametre transversal maximum de la carapace (abstraction faite des boucliers) 
se trouve au niveau de la quatrieme dent preclypeale et non stir le bord 
anterieur du bouclier, comme dans la plupart des Calappes vivantes. Une 
disposition analogue s'observe, mais a un moindre dere, dans la Calappa 
angusta A. Milne Edwards, espece abyssale des Antilles dont la carapace 
est beaucoup plus etroite. Notre espece se distingue d'ailleurs de toutes les 
Calappes par le nombre de ses dents clyp.eales; elle en compte cinq de 

0) A. Bittner. — Die Brachyuren des vicentinischen Tertiiirgehirges. (Denksch. 
Akad. Wiss. Wien, math. natures. Cl. ; B. XXIV, p. 71t, pl. I, fig. 7, 7'; 1875.) 

Les debris de Calappes miocenes decrils par Brocchi n'ont pas plus d'importance 
que ceux de Bittner. 

NIusgum. — v. t 3 
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chaque cote, et le diametre maximum de la carapace correspond a la plus 
grande, qui est la troisieme quand on compte ces dents d'arriere en avant. 

wt• 

Calappa Zurcheri. 

Les boucliers sont tres peu saillants et ressemblent, a ce point de vue., 
a ceux de notre espece mediterraneenne, la C. granulata L.; leurs dents 
sont trees semblables a celles de cette derniere et sont depourvues des fortes 
carenes •granuleuses qu'on observe dans deux especes des Antilles, la C. 
marmorata Fala. et la C. convexa Sauss. La carapace est un peu mom s large 
eta pen pres aussi convexe que celle de ces deux dernieres espe,ces ; elle est 
moins convexe et un peu plus large que eelle de la C. granulata. Ses orne-
ments sont a peu pr.& identiques a ceux de cette espece : sur la ligne 
inecliane se voient trois gros tubercules gastriques, et un tubercule car-
diaque ; ce dernier forme line croix avec le tubercule gastrique precedent 
et deux petits tubercules symetriquement situes, l'un a droite, i'autre 
gauche de la ligne mediane; on volt en outre trois paires successives de tu-
bercules en avant du tubercule gastrique anterieur. Une profonde depression 
longitudinale se trouve a droite et a gauche des tubercules ci-dessus; en 
dehors de cette depression , on trouve de chaque one un tubercule epigas-
trique, un tubercule branchial anterieur et deux tubercules places a la suite 
sur les aires branchiales posterieures. Vient ensuite tine nouvelle depression 
moini profonde que la premiere, et, en dehors de celle-ci, une rang& 
antero-posterieure argil& de six tubercules. D'autres tubercules plus 
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petits sont dissemines ca et la entre les precedents; partout ailleurs se 
voient de fins granules. 

Les ornements en saillie ou en creux que nous venons de decrire se re-
trouvent dans la C. granulata; toutefois, dans cette derniere, les granu-
lations du test soot plus larges et plus obtuses , les tubercules branchiaux les 
plus posterieurs sont fort reduits, en outre tin gros tubercule.vient s'inter-
caler entre les tubercules epigastrique et branchial anterieur, dans tine de-
pression on se trouvent, dans le fossile de Panama, deux petits tubercules 
transversalement situ& 0). Les gros tubercules de la C. marmorata et de la 
C. convexa ne di flerent pas beaucoup, par leur position , de ceux de la 
C. granulata, mais its Font plus obtus , moms regulierement disposes; la 
tarapace de ces deux Calappes americaines n'a pas de depression bran-
chide et les granules qu'elle presence sont si gros et si serres, qu'ils tor-
ment comme un revetement pavimenteux a la surface du test. 

La C. Bocagei Brito-Capello, d'Angola, parait encore plus ressen11,10.r 
noire espece fossile que la C. granulata; elle en differe surtout par SOH 11011-

•dier dont les dents, plus longues et plus aigttes, passent par tome; les 
transitions aux petites dents laterales du test; ces dernieres sont d'ailleurs 
representees stir toute la longueur des bords de is carapace, Landis qu'elles 
tie depassent pas le niveau anterieur des aires branchiales dans le fossile de 
Panama, ou elles sont au nombre de 7 ou 8 de chaque cete; ces dents 
sont encore moms nombreuses dans la C. granulata; les bords lateraux sont 
dentes stu' toute leur longueur dans la C. marmorata et la C. convexa, mais 
ils n'ont guere plus d'une dizaine de dents, et ces dernieres n'atteignent tin 
certain developpement qu'au voisinage du bouclier. Dans la C. squamosa, les 
bords lateraux ressemblent beaucoup plus a ceux de notre espece fossile; 
ils ont presque la meme courbure et, fort distincts du bouclier, presentent 

droite et a gauche une douzaine de dents bien developpees. 
Des observations qni precedent, on peut condure que la Calappe fOssite 

de Panama se rapproche surtout des espkes actuelles de PAtlantique oriental 
(C. granulata, C. Bocagei). qu'elle presence egalement des affinites etroites 
.avec une espece des Antilles et des Iles du Cap Vert, la C. squamosa, qu'elle 
s'ecarte davantage des especes localisees dans l'Atlantique occidental (C. 
convexa, C. marmorata) et que ses ressemblanees avec les formes indo-paei-
fiques sont plus eloignees encore. 

Ce n'est pas is premiere fois qu'on signale les analogies curiettses qui 
.existent entre la faune tropicale de l'onest americain et celle de l'Atlantique 
oriental; ii y a plusieurs annees (2), nous avows montre que le Pagurus 
(Petrochirus) granulates Oliv. est represents au Senegal par lute espece fort 

1) (es deux, tubercules se rencontrent egalement dans la C. squamosa. 
2) E.-L. Bouvier, Sur une collection de Crustaeis dicapodes recueillis en Basse-

Californie, par M. DiguPt. (lull. du Museum, n" u, p. 6; ig95). 



• 

.(citig I :191 •d fry ou g umpsnm np Rug) lanthsi Iv and g ap..tofilvi 
assvg v1 op saanop xnva sal camp symanan suoianvd sal ang ‘aopnog .1-13 ) 

dud saouuop ptp in° mb suopeaffmi sat itteAnts ua luatupsp? luamo,i !Jo 

*0 di °g0 !S *E0 ti jz T 

•anbps2unioams apped pa Bawd ap 
•a2o2uo sat 

u no saurgosui suos!eumwoo sap same* sal adleaixo,p anb alloej snid 
isa,u now to snot op apuea2 snid el isa pifilcusuas us tujug •( oo6 ti nod 
-!Aua) ?nap said dnoaneaq almnanota smod un sine,p a2eineAvi 
ao,p aan,iolrla al to aupetd ap aandopp aj ins atupw awaspdd p sanbnifieun 
suopeuniudaipp souppaa op allA op iu!od ny •apnipauxa aaAu luawpsp 
0)!Uj 111P wad asSieued luop 4sameis luatuniosqe 4spipp uaiq spud!apad 
sap auuop li : sonbpwa sal sainoi anbsadd ap !Ned a 4aanmiuoa ne 'mutes 
ow !opituad da!pnip,p sualA of luop !niap •stnepp saAuJ2 zasse,p &lap° 
-pawl sa2quene sanbionb ap 919a 11 luaraaspdd spiaepd saa snot •suoptnos 
-sip mai op sapioteale sal snot luaudiapad !nb sdaoa ap adm-c-isa,a 6samoi 
-Date sap xnedoup2 spiaepd op minion pued2 zasse un psodoad cfpp e no 

•oxyllniag '13IIIIIY9 IlYd 

6 s'aff 1071737Y SHU 

:11.1911?11 310(09 ankusoNaloams 11191',7 2i7 107dK3 MOS 

o og  anappisod pawl ne op ammo 
ap luelle 'axe, i opinmed aus9ll aun wennis anonliuoi 
• • •sappd.cia swop sopuea2 sap saiurod sal alvaa anaBaeri 
 appdlippad luap oaaItuaad ei op °Japan ua 
• • •ate9dAppad luap atuapienb el ap aaotaan ua andael 

: SallICAITIS sal tuos aappluuaxa 103 op suo!suatulp sal •runps 
-I% Ile 'dap wawasnataud2 ?toe !nb anb!un aa!eldwaxa un aed apwaspad 
-ad 1st) •oonbpinumwa u,l snou !nb am-Ruiz •ik op .mattuou ua !al(a 
-.try vildviic) ap 111011 Of yawned op aussoj Adger) uf t suoaauuop snom 

•aAplaupp uopea!idxa anal xna 0313J3 'ainop sues 
wodtaaad sir :san2opp2 sap uopualied dadpie,p sau2ip twos qui sap 

• (4 (, anbtred 
up swanwe sot soup sawdoj saa luoluospadad sp,nb no ‘anbpunpy,i op 
sulea!Tje la suivapplue sittanwe sap xnaa anb sawpw sal wos sauuanuomea 
saanop xnea sap summed sai anba aBgeto,p swmad u snou sanaAada op 
saaodsa sametaaa ap asnannunu apritp,l 'said uaic :daisnoll .1-•rg sealoptiof 

.J al Jed sautiapuomea xnna sat suep to •Atpa siminisnd •d at au!s!on 

g61 


